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“
Alasitas & Ekeko…
Nous sommes à La Paz, en Bolivie, le 24 janvier, jour où
débute une tradition singulière invitant à acheter des
miniatures dites « de la Bonne Fortune ». Pour en
comprendre le sens, il faut remonter bien avant les Incas,
sur l’Altiplano, où vivait Iqiqu, homme humble et
généreux dont la seule présence apportait bonheur,
conseils avisés et harmonie. Sa bonté lui valut des
pouvoirs sur les rivières, les roches et les montagnes,
exercés avec justice. Mais Awqa, figure de violence et de
destruction, envahit la région et s’acharna à effacer toute
trace de cette bienveillance. Capturé alors qu’il aidait des
paysans à s’organiser, Iqiqu se livra sans fuir. Awqa le fit
démembrer et dispersa les fragments de son corps,
croyant anéantir à jamais son influence. La légende dit
pourtant qu’ils se réuniront un jour, annonçant le retour
de la liberté. En mémoire de cette abondance perdue, un
petit personnage, Ekeko, incarne depuis la prospérité.
Chaque année, les alasitas, objets miniatures
représentant maisons, commerces ou biens désirés,
matérialisent les souhaits de l’année à venir, leur
acquisition symbolisant l’espoir de leur réalisation.

Source : Diffusé avec SUP’DE COM dans le cadre de la série de
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